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La Révoltion Russe et ses Massacres
ECIDEMENT, depuis quelques mois la Rus- d'idés huzmantaires, vouloir effacer les frontières, metrconnu comme néfaste. Seuls deuxcap

aie semble, comme à plaisir, vouloir horri- pou~r établir une fraternité universelle, qu'il est se dsuint le pouvoir. En Russie. il ne eml
fier l'univers. Déjà, dès le début de la plaisant d'assister à l'égorgement en masse de pas en être ainsi, les soldats efnsdepe

gurrusso-japonaise, alors qu'avec une machn pouatos qucmedateont le droit de égret et voient complaiamn gogrcli
ce vidente l'empire des Tsars enregistrait revers vivre et d'améliorer leur sortc.Dur at nassiee as e uf

su evers, malgré la censure rigoureus propre à Ce que nIous en disons nious est suggéré par les sans, savoir pourquoi; quant~ au ooai nvu
cePyon comprit que tount n'y allait pas à mer- atrocités dont mous parlent quotidiennement les les aénir, histoire, sasute , ersiiru

vil-Le colosse moscovite chneat, et les hem- dépêches venues de Russie. Même, sans vouloir être d6sert Pauvre Polognel Veut-on rééditr lapa-
"Ifflsagaessns trop de difficulté, prévoyaient pesimiste, tout nous porte à croire, d'apè ces lu- role d'ntan, et que: "le calme règne à asve

q'npygmée allait le terrasser. L'toire, se ré- gube informations, que la dynastie des Rom9snoff quand il n'yaua plus 4es>neano ses muls ?O
péatsans cese, de nouveau montrait Goliath touche k sa fin. Dams le sang et la boue s'écroule, pourrait e croire à apprendre les atroié u '

'M()mé ar avi. Maheueusmen lemodene 'auocrtitdesrsar. Etrdnou, cen'etrps omEntren pn ouseffiielndanesetrpasd
»W id ofléditun teint dféet de celui> de son trop t$t. C'est, en effet, une aristocratie de jouis- l'icen aiaed Saia IPnaosi

"Ilgclis'e et sn gst asatque devait de l'Asie seurs, une bureaucatie aux appétits éhontés qui aMasceqinuréotaudletueexe-
désrmisun povatail dvnleulla provoqué les revers ruse enExrm-ietIlsocqunuspteàdetrl'preuset

ra(* banchetremblrait eu ou roun'est donc pas surprenant que le peu~ple del'men- ssguenns 's emuteqoiine ol
n'y pa à e ledisimuer lexhbiton s emireslave reg~ibe contre tantdhmlain deabrlnegéeuetitlieteuee

'nat'le onéeparle Nipos-en oredans la et de douleur&. Pendant desmos es moujiks ontétdaedcegodtinrué mm
me- u apne en-Madcori, stbirdena mrmr; aitean lscomecet ricesE eft;onnts ppisce jus eries u

1211nlasamen, oyiet Diu avecaec uelue e-lloe bauêtesgnoansont copbeautfemesetdrefntignoraante,:gunare%
le mmen oùils e prtaeraent les l'odieux rôle qu'on leur fait jouer dans un pajp soi- Oesmsar e ilesdiràdtgon é

t s poulese valée d céest epire. disant civilisé. Et, omzmekà leur tête il y a une fne uàVroý nsetfi e eprsd
ýt'1é ben plinde l decenanc deJa-~ jeunss intelligente, un monde étudiant à l'esprit corM e itmsporcniurl'fruebu

Phe? l nusest d'avis qu nn as ule 'r rsvif les choe ent pas san frictions, sans cherie; nususê omsdt 'etl el
mer es Nppon et es Cinoi, etde es iitie à crnag, mece ppulare t sodetequepopulaire'ext mt

I>rtdetur nmaseerà itvceele u u cm- Lacas d tut cte évluio scal, l au ou'aon plie lgat esaomnaiose
tetE d eu eièegerls ricpe e amoal atrburà essèce due érc opesin e os vnscmpisqe esagdematrsnéei
"tenele rcete hcaomessuvnus n a ar ds eineiý rses e ass a frmntdepa vrs n ai. emin pnson-nus UZ


